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Tarsila ou le vaccin 
anthropophagique

Écrite et interprétée par Viviane Dias, cette pièce de théâtre en portugais, surtitrée en français, s’inspire du 
Modernisme brésilien et du Manifeste Anthropophage (1928) pour explorer un antidote contre le conservatisme 
et la stagnation de l’imaginaire. La pièce questionne le rôle de l’art dans la construction d’avenirs alternatifs.
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À l’occasion de la Saison Croisée Brésil–France, la Sorbonne Université a l’honneur 

de présenter le 10 mars 2025, à l’Amphithéâtre Richelieu, le spectacle “Tarsila ou le 

vaccin anthropophagique”.

Écrite et interprétée par Viviane Dias, cette pièce de théâtre s’inspire du modernisme 

brésilien et du Manifeste Anthropophage (1928) pour explorer un antidote contre 

le conservatisme et la stagnation de l’imaginaire. À travers un dialogue entre Tarsila 

do Amaral, figure iconique du modernisme brésilien, et l’actrice elle-même, la 

pièce questionne le rôle de l’art dans la construction d’avenirs alternatifs.

Tarsila, personnage principal, se réveille dans un vide cosmique où elle doit créer 

une nouvelle image avant d’être dévorée par Piaimã, une entité de l’univers de 

Macunaima, de Mario de Andrade, qui réapparaît dans le spectacle sous le signe 

du néolibéralisme. La pièce mêle réalité et fiction en revisitant l’histoire culturelle 

du Brésil tout en tissant un dialogue avec l’Europe, notamment la France, dans un 

contexte féministe et décolonial.

Mise en scène par Ismar Smith et Viviane Dias, la pièce associe théâtre, danse, 

musique et projections vidéo de Vic Von Poser, créant un spectacle total où la 

performance de Viviane Dias est centrale. Cette œuvre a été saluée par la critique 

brésilienne et européenne, et a été nominée au Prix Shell, la plus prestigieuse 

récompense théâtrale du Brésil.

Produite par la compagnie Estelar de Teatro, basée à São Paulo, la pièce a été jouée 

au Brésil, en France, au Portugal, en Italie et au Mexique. Elle s’inscrit dans une 

recherche dramaturgique qui vise à réinventer le théâtre par une approche hybride 

et engagée, interrogeant les utopies possibles pour le XXIe siècle.

Viviane Dias est une artiste brésilienne multidisciplinaire, autrice, metteuse en 

scène et performeuse. Docteure en arts du spectacle (USP/Paris 8), elle a écrit 

quatre livres et créé plus de 20 œuvres scéniques. Son travail explore les voix 

féministes et décoloniales ainsi que l’interaction entre les agences humaines et 

non humaines. Co-fondatrice de la compagnie Estelar de Teatro, elle développe 

ses projets depuis 2006. Son œuvre a été présentée dans plusieurs pays, et en 

2023, elle a été nominée pour le Shell Award au Brésil.



Un bref glossaire pour célébrer la diversité culturelle

TARSILA DO AMARAL (1886-1973) - l’un des peintres brésiliens les plus connus. 
Ses œuvres ont probablement contribué à réinventer l’image du Brésil. L’une de ses 
œuvres les plus célèbres est...

ABAPORU - «l’homme qui mange les gens». Nom donné par Oswald de Andrade, 
son mari à l’époque, à une peinture de Tarsila do Amaral, qui a inspiré le Manifesto 
Antropófago (Manifeste Anthropophage).

PIAIMÃ - Géant créé par MÁRIO DE ANDRADE (1893-1945), lui-même géant de 
l’art brésilien. PIAIMÃ est l’adversaire, le dévoreur de pierres sacrées dans l’œuvre ...

MACUNAÍMA - personnage créé par Mário de Andrade dans le livre du même nom, 
fortement inspiré d’un mythe provenant des peuples indigènes des montagnes de 
Roraima, dans la région de l’Amazonie brésilienne. Un être qui évolue entre réalité 
et fiction et qui quitte la forêt en direction de la ville de São Paulo à la recherche 
d’une pierre magique volée par Piaimã.

CY - femme enchantée de la forêt, au-delà de l’être humain, peut-être liée aux 
êtres enchantés des forêts de toutes les populations indigènes du monde, des 
peuples ancestraux, dans des cultures où la raison n’est pas la seule façon de 
percevoir le monde. Dans le livre de Mário de Andrade, elle est le grand amour 
de Macunaíma, qui devient une stelle. Une jeune fille indigène YANOMAMI de 
12 ans, récemment tuée par les mineurs illégaux qui se sont multipliés sous le 
gouvernement Bolsonaro, détruisant et tuant les forêts et les peuples indigènes.

OSWALD DE ANDRADE (1890-1954) - l’un des principaux piliers du modernisme 
brésilien, un écrivain qui a signé le Manifeste anthropophage, en 1928.

ANTROPOFAGIA - une provocation éthique et esthétique du modernisme brésilien, 
inspirée par des histoires de cannibalisme indigène par certains envahisseurs. Au 
début du 20e siècle, surtout après le Manifeste Antropófago elle est devenue une 
métaphore pour une relation de dialogue sophistiquée plutôt que de copier l’art 
étranger. L’idée n’est pas de refuser ce qui vient de l’extérieur, surtout si cela a un 
potentiel nutritionnel. Mais de ne manger que ce que nous pouvons digérer et 
mélanger à notre propre substance, la brésilienne.

MATRIARCADO DE PINDORAMA - territoire mytho-poétique établi par le Manifeste 
Anthropophage (1928).

ANITA MALFATTI (1889-1964) - Artiste brésilienne, l’un des précurseurs de 
l’avant-garde et de l’art moderniste. Elle a été vivement critiquée par un écrivain 
conservateur, Monteiro Lobato, qui a été l’un des catalyseurs de l’organisation de 
la Semaine de l’Art moderne de 1922.

SEMANA DE ARTE MODERNA 1922 - Un jalon dans le modernisme, à São Paulo, 
avec l’occupation du Théâtre Municipal par des artistes d’avant-garde.
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